
On évoque 
souvent, au sujet 
des femmes, les 
différences de 
salaire, les violences 
conjugales ou 
les féminicides. 
Des réalités tangibles, 
quantifiables, incontestables. 
La parole se libère petit à 
petit sur ces sujets essentiels 
et l’on ne peut que s’en 
réjouir. 
Il demeure cependant 
des inégalités qui sont 
peu abordées, car moins 
visibles ou difficilement 
mesurables : il s’agit de la 
place des femmes dans 
l’espace public, de toutes les 
femmes : les petites filles, les 
adolescentes, les femmes 
âgées… Ces inégalités sont 
insidieuses et pourtant bien 
présentes : lieux hostiles aux 
filles parce que fréquentés 
en majorité par les garçons, 
sentiment d’insécurité 
lié au harcèlement de 
rue - regards, remarques, 
sifflets, invitation à boire 
un café ou même menace 
verbale - jusqu’aux noms des 
rues et monuments qui sont 
à dominante masculine.
Dans les villes et très grandes 

villes, ces inégalités sont 
bien plus marquées qu’à 
Crémieu. On peut toutefois 
se questionner sur l’incidence 
de l’extinction de l’éclairage 
public sur le sentiment 
d’insécurité : est-ce que 
certaines femmes rentrent 
chez elles plus tôt ? est-
ce qu’elles modifient leur 
parcours à pied, se déplacent 
à plusieurs ou évitent tout 
simplement de se déplacer…? 
Autant de questions qui sont 
rarement prises en compte 
au moment de transformer 
ou de créer un nouvel espace 
public.
Ainsi, les femmes adoptent 
de multiples subterfuges 
d’évitement, souvent 
inconscients, depuis le choix 
de leur tenue vestimentaire 
jusqu’à l’adaptation de la 
démarche et de l’attitude 
pour ne pas attirer l’attention. 
Une accumulation de petits 
désagréments qui ont un 
impact considérable, souvent 

sous-estimé, sur leur 
quotidien. 
Ces attitudes 
d’évitement visant 
à être tranquille 
concernent les 
femmes, ainsi 

que toutes les minorités : 
personnes handicapées, 
personnes présentant 
une différence physique, 
personnes âgées ou au 
contraire très jeunes, 
d’origine ethnique différente, 
d’orientation sexuelle non 
majoritaire…
Les stratégies d’évitement 
sont souvent tellement 
ancrées qu’elles ne sont pas 
remises en question. Qui a 
conscience de l’intranquillité 
générée par les dominants 
dans l’espace public ? 
Il ne fait nul doute que 
la cause des minorités 
progresse, mais le chemin 
reste long pour que chacun 
chacune se sente pleinement 
à l’aise dans l’espace public, 
trop souvent conçu pour un 
modèle unique d’homme 
jeune, valide et actif. 
Des espaces plus conviviaux 
pour les femmes seront des 
espaces plus accueillants 
pour toutes et tous !

LES FEMMES ADOPTENT DE 
MULTIPLES SUBTERFUGES 
D’ÉVITEMENT, SOUVENT 

INCONSCIENTS
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Pour un espace public 
apaisé !

édito

spÉcial 8 mars !
JOURNÉE 

INTERNATIONALE 
POUR LES DROITS

DES FEMMES la gazette par : 
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Près de 7 ans après #MeToo, comment la place des femmes a-t-elle 
évolué dans la toponymie ?* 

Les femmes sont, malgré elles, à coté de la plaque !

À l’occasion de la journée internationale des droits des femmes, les Amis des Citoyens pour 
Crémieu féminisent les noms de rues avec des noms de femmes ayant marqué l’histoire.

En moyenne, seul 6% des rues sont nommées selon 
des patronymes féminins en France. À l’exception des 
départements de l’Indre et de la Creuse, dans lesquels 
les plaques les plus représentées portent le nom d’une 
femme, en l’occurrence, celui de Georges Sand qui, ironie 
de l’histoire, portait un pseudonyme masculin !

Crémieu est bien représentatif de ce constat national. 
Seule odonyme** féminin, la sente nommée chemin 
de Marie Siffle (20), référencée sur les cartes et GPS, n’a 
même pas de plaque pour la situer !

  * toponymes : noms propres désignant un lieu.
** �odonyme : nom de lieu qui se réfère à une voie de communication 

(rue, place, avenue…)

1 �Narges Mohammadi [née en 1972] 
Prix Nobel de la paix 2023, militante 
iranienne des droits humains, 
actuellement en prison.

2 �Geneviève de Gaulle-Anthonioz 
[1920 - 2002] 
Résistante française. Militante des 
droits de l’homme et de la lutte 
contre la pauvreté.

3 �Simone Veil [1927 - 2007] 
Magistrate et femme d’État française, 
chargée de présenter au Parlement 
le projet de loi sur l’interruption 
volontaire de grossesse (IVG), qui 
dépénalise l’avortement.

4 �Annie Ferrey-Martin [1936 - 1980] 
Iséroise, médecin anesthésiste et 
militante féministe, elle pratique des 
IVG avant la légalisation.

5 �Gisèle Halimi [1927 - 2020] 
Avocate. Militante anti-raciste et 
féministe.

6 �Alice Milliat [1884 - 1957] 
Pratique l’aviron à haut niveau, milite 
pour la reconnaissance du sport 
féminin au niveau international.

7 �Alexandra David-Néel [1868 - 1969] 
Orientaliste, tibétologue, chanteuse 
d’opéra, féministe, journaliste et 
anarchiste, écrivaine et exploratrice, 
franc-maçonne et bouddhiste 
française.

8 �Vigdís Finnbogadóttir [née en 1930] 
Première femme au monde à être 
élue au suffrage universel direct à la 
tête d’un État : présidente de l’Islande 
de 1980 à 1996.

9 �Marie-Louise La Chapelle 
[1769 - 1821] 
Sage-femme française, autrice d’un 
ouvrage et d’un enseignement qui 
la place parmi les fondateurs de 
l’obstétrique moderne.

10 �Marthe Levine [1880 - 1973] 
Crémolane, à la tête d’une maison 
d’enfants. Elle recueillit des enfants 
juifs pendant la seconde guerre 
mondiale.

11 �Marie Reynoard [1897 - 1945] 
Résistante grenobloise et directrice 
départementale du mouvement 
Combat dont le journal fut imprimé 
clandestinement à saint-Hyppolite. 
Morte en captivité.

12 �Jeanne Giroud [1887 - 1972] 
Cheffe du restaurant de l’hôtel de la 
Poste (Crémieu) de 1916 à 1935.

13 �Lucie Fataulie [1995 - 2024] 
Premier féminicide 2024, le 1er janvier 
(29 ans).

14 �Joséphine Baker [1906 - 1975] 
Chanteuse, danseuse, actrice 
et résistante française d’origine 
américaine, mère de 12 enfants 
adoptés «La tribu Arc-en -Ciel», entrée 
au Panthéon en 2021.

15 �Sœur Emmanuelle [1908 - 2008] 
Petite sœur des pauvres, enseignante, 
religieuse et écrivaine franco-belge.

16 �Dian Fossey [1932 - 1985] 
Primatologue américaine, spécialisée 
dans l’étude du comportement des 
gorilles, lutta contre le braconnage, 
assassinée en 1985.

17 �Lee Miller [1907 - 1977] 
Photographe et correspondante de 
guerre au sein de l’armée américaine.

18 �Louise Morel [1898 - 1974] 
Artiste peintre grenobloise.

19 �Phillis Wheatley [1753 - 1784] 
Mère de la littérature afro-
américaine, elle est l’une des 
premières afro-américaines à publier 
un recueil de poèmes.

20 �Marie Siffle 
Certains prétendent qu’il s’agissait 
d’une fille légère opérant hors des 
remparts.

21 �Élisabeth Rioux-Quintenelle 
[née le 30 mars 1922 à Grenoble] 
Infirmière résistante, dite Marianne. 
Elle est l’autrice du livre «La guerre 
sans arme», elle vit aujourd’hui à la 
maison de retraite de Crémieu.

22 �Maryam Mirzakhani [1977 - 2017] 
Première femme lauréate de la 
médaille Fields en 2014 pour ses 
travaux en topologie et en géométrie.

23 �Jacqueline de Chambrun 
[1920 - 2013] 
Pédiatre et ancienne résistante 
française, fondatrice de la première 
consultation PMI en Seine st 
Denis. Membre de la commission 
consultative des droits de l’homme et 
administratrice du Secours populaire.

24 �Mahsa Amini [2000 - 2022] 
Étudiante iranienne d’origine kurde 
de 22 ans, morte à l’hopital de 
Téhéran trois jours après avoir été 
arrêtée par la police des mœurs 
iranienne pour « port de vêtements 
inappropriés ».

25 �Eva Porée [éternelle] 
Anonyme, elle est toutes les femmes 
qu’on oublie.

26 �Niki de Saint Phalle [1930 - 2002] 
Artiste autodidacte. Violée par son 
père à 11 ans. Elle connait un succès 
international pour ses belles femmes 
monumentales et colorées.

27 �Ginette Kolinka [née en 1925] 
 survivante du camp de 
concentration et d’extermination 
d’Auschwitz-Birkenau. Passeuse de 
mémoire de la Shoah à partir des 
années 2000.

28 �Rosa Parks [1913 - 2005] 
Afro-américaine, refuse de laisser sa 
place à un blanc dans un bus en 1955, 
figure emblématique de la lutte 
contre la ségrégation raciale aux 
États-Unis.

29 �Maria Montessori [1870 - 1952] 
Médecin et pédagogue italienne 
mondialement connue pour la 
méthode pédagogique qui porte son 
nom.

30 �Eunice Newton Foote [1819 - 1888] 
Étudie l’effet du rayonnement solaire 
sur le réchauffement de l’air et 
découvre l’effet de serre.

31 �Mafalda [1964 - immortelle] 
Personnage de bande dessinée créé 
par Quino. Mature et pessimiste, 
elle développe une vision critique 
du monde et ambitionne de devenir 
haut fonctionnaire international pour 
changer le monde.

32 �Rose Valland [1898 - 1980] 
Conservatrice de musée et résistante 
française : elle a joué un rôle 
décisif dans la sauvegarde et la 
récupération de plus de 60 000 
œuvres d’art et biens culturels volés 
et spoliés par les Nazis.

33 �Wendie Renard [née en 1990] 
Footballeuse française, née à 
Schœlcher en Martinique, considérée 
comme l’une des meilleures 
défenseuses au monde.

visites
guidées !

Vendredi

départ 18h30 
8 MARS

Samedi

départ 17h00
9 MARS

Dimanche

départ 15h00
10 MARS

Rendez-vous Place du 8mai, devant la maison Mestralet

 GRATUIT



Connaissez-vous la taxe rose ?

Cette pratique marketing 
consiste à fixer des prix plus 
élevés sur les produits destinés 
aux filles et aux femmes par 
rapport à leur équivalent 
masculin. Cette disparité 
est souvent observée sur 
les produits d’hygiène, les 
vêtements ou encore les jouets 
pour enfants.
Ce procédé paraît d’autant 
plus injuste que les femmes 
demeurent moins bien 
payées que leurs homologues 
masculins…
L’association de consommation 
Pépite Sexiste met en lumière 
les inégalités de genre dans 
le marketing au travers de 
nombreux exemples concrets, et 
interpelle les marques pour les 
inciter à changer leurs pratiques. 
Vous êtes témoin d’un flagrant 
délit de taxe rose ?
Rendez-vous sur
www.pepitesexiste.fr
pour le signaler !

La taxe rose ?!

En 2020, Crémieu 
comptait 3437 habitant·es 
(dernier rapport de 
l’INSEE). Si les femmes sont 
majoritaires (51,6 % de la 
population), les disparités 
sont manifestes.
•	C’est d’abord dans les 
tranches d’âge plus élevées 
qu’elles font la différence : 
elles sont 400 à avoir 65 ans 
et plus, contre 278 pour les 
hommes, et il y a 4 fois plus 
de nonagénaires femmes 
que hommes. 
•	À Crémieu comme 
ailleurs, la part des 
familles monoparentales 
a fortement progressé  : 
+ 48.2 % depuis 2009, 
passant de 139 à 206. Et 
dans presque 89 % des cas, 
il s’agit… d’une maman avec 
enfant(s). 
•	Les Crémolanes sont en 
moyenne plus diplômées 

que les Crémolans : 56,1 % 
sont titulaires d’un bac et 
plus, contre 52,6 % pour 
les hommes, mais elles ne 
représentent que 42,9 % de 
la catégorie des « cadres et 
professions intellectuelles 
supérieures ». 
En revanche, elles sont 
largement surreprésentées 
dans le groupe des 
« employé·es » : 71,8 %.
•	Plus souvent en CDD, 
intérim, emploi aidé ou 
stage que les hommes 
(14 % des femmes de 15 
ans et plus, contre 10,8 % 
pour les hommes), elles 
sont par ailleurs bien plus 
souvent en temps partiel 
(choisi ou subi) : 23 % des 
femmes sont concernées 
et seulement 5,5 % des 
hommes. 
•	Pour finir, elles perçoivent 
un salaire net horaire 

moyen largement inférieur 
à celui des hommes, pour 
toutes les tranches d’âge, 
et particulièrement après 
50 ans : 14,3 € pour les 
femmes… et 23 € pour les 
hommes. En fin de carrière, 
un homme perçoit donc 
une rémunération… 1,6 fois 
supérieure !

Maman solo, inégalités 
professionnelles, sociales 
et salariales… combien 
de 8 mars faudra-t-il pour 
supprimer ces écarts 
injustes ?

  �Je fais un don de 	  €
  �J’adhère à l’association des Amis des Citoyens pour Crémieu et je paye une cotisation de 15 €

Mon nom : 								      
Mon adresse postale : 							     
Mon adresse email : 							     

Coupon à envoyer accompagné de son 
règlement à l’attention de :

Association des ACpC
35 rue porcherie – 38460 Crémieu

Ou à déposer dans notre boite aux lettres 
citoyenne devant la librairie Chemin, à Crémieu.

Pour soutenir la publication des MURS-MURS de Crémieu, 
faire un don ou adhérer à l’association :

Un rendez-vous festif à ne 
pas manquer : 

L’association les ACpC célébre 
ses 10 ans le 16 juin 2024 dans 
les rues de Crémieu.
Au programme : La Fanfare des 
Pavés (30 artistes), spectacle, 
danse, apéritif… 

plus d’infos sur nos réseaux 
prochainement !

10 ans !
ÇA SE FÊTE 
ENSEMBLE... 

...ET DANS LA RUE !

Militantes par nature
L’écologie n’est pas une 

question de genre, même si 
le champ lexical est plutôt 
féminin : l’écologie, la terre, 
Gaïa - déesse grecque 
personnifiant la terre - la 
mère nature... Parmi les 
personnes qui œuvrent à 
la préservation de notre 
planète, les femmes sont très 
nombreuses ! 
Comme Emma Haziza, 
hydrologue, qui n’a de 
cesse d’expliquer 
les effets du 
réchauffement 
climatique sur 
le cycle de l’eau 
et les solutions 
qui existent pour 
minimiser les 
dégâts, les travaux 
de Kate Marvel, 
chercheuse 
à la Nasa, basés sur les 
observations satellites, 
montrent comment les 
activités humaines affectent 
le climat. Valérie Masson-
Delmotte, paléoclimatologue 
française, lutte contre 
les climato-sceptiques 
qui soutiennent que la 
technique « permettra de 

régler tous les 
problèmes ». 
Yamina Saheb, 
hydrologue, s’est 
spécialisée dans 
l’adaptation de 
nos sociétés au 
changement 
climatique. Heïdi Sevestre, 
née à Annecy, est spécialiste 
mondiale en glaciologie 
et lauréate de la première 
médaille Shackleton pour 

la protection des régions 
polaires. La suisse Julia 
Steinberger, chercheuse 
en économie écologique, 
examine les liens entre 
activité économique et bien-
être humain. L’américaine 
Susan Trumbore, étudie les 
systèmes terrestres, travaille 
sur le cycle du carbone et ses 

effets sur le climat.
D’autres noms font 
référence, comme Lydie 
Lescarmontier, Céline 
Guivarch ou Laurence 
Tubiana.
Ces femmes contribuent à 
la rédaction des rapports 
du GIEC. Ce sont toutes des 
scientifiques. Elles ont en 
commun d’avoir compris 
que deux aspects sont 
indispensables dans la 
lutte contre le dérèglement 
climatique : la vulgarisation 
et le travail acharné avec les 
gouvernants, les industriels 
et les associations !
En cela déjà, et pour la 
préservation de notre 
planète commune, nous les 
remercions !

PARMI LES PERSONNES QUI 
ŒUVRENT À LA PRÉSERVATION 

DE NOTRE PLANÈTE, LES 
FEMMES SONT TRÈS 

NOMBREUSES !

Planète chérie...
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GIEC : Groupe d’experts 
intergouvernemental sur l’évolution 
du climat.
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